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			Note de l’auteur

			Les témoignages cités pour les exemples de Guadalupe Ortiz de Landazuri dans la neuvaine sont publiés dans les ouvrages suivants  : 

			Mercedes Eguíbar Galarza, Guadalupe Ortiz de Landázuri. Trabajo, amistad y buen humor, 4e édition, ed. Palabra, Madrid 2002 [ME].

			Entrevue avec le postulateur de la cause de Guadalupe Ortiz de Landazuri, Antonio Rodriguez de Rivera, [EP], postulador-causa-guadalupe-ortiz-de-landzuri/. 

			On reconnaîtra également des extraits de l’Exhortation apostolique Evangelii Gaudium du Pape François et de plusieurs ouvrages de saint Josémaria  : Chemin, Sillon, Forge et Amis de Dieu.

		


		
			Auteur : Francisco Faus

			Avec autorisation ecclésiastique

			Nous prions ceux qui obtiendraient des grâces 
par l’intercession de Guadalupe 

			d’en informer le Bureau pour la Cause des saints 
de la Prélature de l’Opus Dei en France, 
au 7 rue Dufrénoy, 75116 Paris,  
ou via un formulaire internet sur le site indiqué ci-dessous. 

			Plus d’ information sur Guadalupe et l’Opus Dei : 
www.guadalupeortizdelandazuri.org 

			www.opusdei.org
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			Bienheureuse 
Guadalupe Ortiz de Landázuri

			prière

			Ô Dieu, par l’intercession de la bienheureuse Guadalupe, donne-moi de réaliser avec amour mon travail ordinaire ; fais que je communique la foi et la joie à ceux qui m’entourent et qu’augmente ainsi le nombre de ceux qui te connaissent et qui t’aiment. Daigne concéder la canonisation de la bienheureuse Guadalupe et accorde-moi, par son intercession, la faveur que je te demande  : … Amen.

			Notre Père,  Je vous salue Marie, Gloire au Père.

		


		
			 La vie de Guadalupe
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			Née à Madrid en 1916, en la fête de Notre-Dame de Guadalupe, elle y fit ses études de chimie à l’université Centrale. Sa promotion ne comptait que cinq filles. Pendant la guerre civile d’Espagne, elle accompagna son père, officier, quelques heures avant son exécution ; elle pardonna aux responsables dès le premier instant. À la fin de ce conflit, elle finit ses études supérieures et fut enseignante de Physique-Chimie chez les Religieuses Irlandaises et au lycée français de Madrid. 

			Au début de l’année 1944, grâce à un ami , elle rencontra saint Josémaria Escriva, fondateur de l’Opus Dei. C’est alors qu’elle apprit que le travail professionnel et la vie ordinaire peuvent être l’occasion d’une rencontre avec le Christ. Elle disait par la suite  : « Je perçus nettement que Dieu me parlait à travers ce prêtre ». Elle demanda à faire partie de l’Opus Dei cette année-là. 

			Dès lors, Guadalupe se livra sans conditions à la recherche de la sainteté et tâcha d’approcher de Dieu le plus grand nombre de personnes. À Madrid, puis à Bilbao, elle s’investit tout spécialement dans la formation chrétienne des jeunes. 

			De 1950 à 1956, elle vécut au Mexique pour y commencer l’apostolat de l’Opus Dei. Ce fut une aventure vécue généreusement et avec une grande foi. Ceux qui l’y rencontrèrent assurent que sa priorité était de faire la volonté de Dieu et de se mettre au service des autres. Encouragées par Guadalupe, plusieurs de ses amies mirent en route des activités de promotion humaine et chrétienne, telles qu’un centre de formation humaine et professionnelle de paysannes, dans une zone rurale de l’État de Morelos. 

			En 1956, elle s’installa à Rome pour collaborer au gouvernement de l’Opus Dei, avec saint Josémaria. Deux ans après, elle dut retourner en Espagne, pour des raisons de santé, et elle reprit l’enseignement et la recherche scientifique. Elle soutint brillamment sa thèse de doctorat en Chimie avec les félicitations du jury. Pionnière du Centre d’Études et de Recherche en Sciences Domestiques (CEICID), elle reçut par la suite la médaille du Comité International de la Rayonne et des Fibres Synthétiques, pour son travail de recherche sur les fibres textiles. Ce faisant, s’occupant toujours des tâches de formation chrétienne de l’Opus Dei, son désir d’aimer Dieu perçait à travers son travail, son amitié et l’exemple de sa joie. 

			Elle est décédée à Pampelune le 16 juillet 1975, à l’âge de 59 ans, en la fête de Notre-Dame du Carmel, des suites d’une maladie cardiaque. 

			Depuis, la dévotion privée à Guadalupe s’est très vite répandue. Selon le postulateur, les personnes qui ont recours à son intercession reçoivent des faveurs très diverses : guérisons, grossesses, naissances, emplois, conciliation du travail et de la famille, solutions aux difficultés financières, réconciliations familiales, apostolat avec les amis et les collègues, etc.

			Le 18 novembre 2001 l’archidiocèse de Madrid commence l’instruction du procès de la vie, des vertus et de la renommée de sainteté de Guadalupe. 

			4 mai  2017, le Pape François autorise la Congrégation pour les Causes des Saints à promulguer le décret sur les vertus héroïques de Guadalupe.

			8 juin 2018, le Pape François autorise cette Congrégation à publier le décret sur le miracle attribué à l’intercession de Guadalupe. 

			Elle est beatifiée à Madrid, le 18 mai 2019.

			

			

			

			

			

			

			

			

			

		


		
			Premier jour 
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			Aimer Dieu de toutes ses forces

			

			L’exemple de Guadalupe

			

			Je pense que toute sa vie était guidée par un profond amour de Dieu (…) Elle nous passionnait lors de ses causeries et de ses cours de formation. Elle savait toucher notre cœur pour l’élever vers Dieu par la filiation divine (ME, p. 129).

			Dieu était présent dans tout ce qu’elle faisait (ME, p.164). En terminant une retraite spirituelle, elle écrivit à saint Josémaria : « Je rencontre presque toujours Dieu en toutes choses. Cette assurance que Dieu est sur mon chemin, qu’il est tout près de moi, me rend joyeuse en toute circonstance, et tout ce que je n’aimais pas faire auparavant devient facile. » (ME, p. 183)

			Un jour, Guadalupe remarqua qu’une personne montrait bien peu d’amour envers Jésus, présent dans l’Eucharistie. Elle nota alors dans son agenda cette résolution personnelle : « J’adorerai Dieu, je le louerai, je lui adresserai des paroles de tendresse pour compenser les manques d’amour. Je resterai dans ce silence profond jusqu’à rejoindre Dieu seul. » (ME, p. 87)

			

			Elle avait une grande dévotion envers la Vierge Marie, et plus particulièrement envers Notre-Dame de Guadalupe. Son affection pour la Sainte Vierge était visible (ME, p. 244-245).

			

		


		
			Prière

			Seigneur, je te demande par l’intercession de bienheureuse Guadalupe la grâce de savoir t’aimer comme elle t’a aimé. Comme j’aimerais pouvoir dire comme elle : « Je rencontre presque toujours Dieu en toutes choses ! »

			Fais que je comprenne de mieux en mieux ce que dit le Pape François : « Par pure grâce, Dieu nous attire pour nous unir à lui. Il envoie son Esprit en nos cœurs pour faire de nous ses enfants, pour nous transformer et nous rendre capables de répondre par notre vie à cet amour. » (Evangelii gaudium, n° 112).

			Aide-moi à accomplir mes devoirs de la vie quotidienne avec foi et avec le désir sincère que chaque moment et chaque circonstance de ma vie soit une occasion de t’aimer et de te servir, éclairant tout avec la lumière de la foi et de l’amour.

			Fais que, comme Guadalupe, je sache avoir « l’équilibre et la mesure en tout… sauf en amour »  (Chemin, n° 427). 

			Réciter la prière à la bienheureuse Guadalupe

		


		
			Deuxième jour 
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			Convertir le travail en prière

			

			L’exemple de Guadalupe

			Elle était extrêmement travailleuse avec une capacité de compréhension extraordinaire ; elle se concentrait sur son travail et savait mettre à profit des petits moments sans importance pour certains d’entre nous (ME, p. 299). Elle nous a appris à travailler consciencieusement, en pensant à la gloire de Dieu (ME, p. 162).

			On aurait dit que tout ce qu’elle faisait était la seule chose qu’elle avait à faire (ME, p. 111).

			Son métier l’enthousiasmait et la recherche lui plaisait bien évidemment. Elle se consacrait avec plaisir à l’enseignement à l’université (ME, p. 33).

			Elle essayait de nous donner une formation humaine solide pendant ses leçons en laissant libre cours à sa pensée chrétienne. Je me rappelle qu’en s’écartant du tableau plein de formules chimiques (…) elle nous montrait que tout cela ne pouvait pas provenir d’une évolution simplement mécanique et elle en tirait cette conclusion : « Voyez comme Dieu fait bien les choses ! » (ME, p. 224)

			

		


		
			Prière

			

			Guadalupe a su faire de son travail professionnel et de l’accomplissement de ses devoirs quotidiens un chemin de sainteté. Une grande sainteté, à travers l’amour pour les petites choses, les petits détails de la vie quotidienne.

			Aide-moi, mon Dieu, à imiter la vie cachée de Jésus-Christ en réalisant mon travail avec passion, intensité et ordre, en prenant soin des détails, à te l’offrir et à le réaliser parfaitement par amour pour toi.

			Fais que j’approfondisse l’enseignement de saint Josémaria, que Guadalupe a vécu avec tant d’enthousiasme : « C’est dans la simplicité de ton travail ordinaire, dans les détails monotones de chaque jour que tu dois découvrir ce qui est caché aux yeux de beaucoup, le secret qui donne grandeur et nouveauté : l’Amour » (Sillon, n° 489).

			Réciter la prière à la bienheureuse Guadalupe

		


		
			Troisième jour
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			L’amour de Jésus dans l’Eucharistie 

			

			L’exemple de Guadalupe

			

			Nous étions tout spécialement attirées par sa façon de se tenir à l’oratoire ; par son attitude nous percevions la présence de Dieu. Elle regardait fixement le tabernacle sans aucune distraction. Rien qu’en la voyant on apprenait à prier (ME, p. 164).

			J’ai été impressionnée par son recueillement durant la messe et la communion quotidiennes, par sa façon de prier et de nous encourager à prier (cf. EP n° 2).

			Un jour, il y eut un vol dans le centre de l’Opus Dei où vivait Guadalupe, alors qu’il n’y avait personne dans la maison. Le voleur n’est pas entré dans l’oratoire. En apprenant cette nouvelle, voici ce que dit Guadalupe : « Si j’avais été là, je ne lui aurais pas permis de s’approcher de l’autel même si j’avais dû perdre ma vie devant le Saint Sacrement » (cf. ME p. 55.56).

			La veille de sa mort, elle tressaillait en recevant le Saint Viatique (cf. ME, p. 275).

			

		


		
			Prière

			La présence réelle du Christ dans l’Eucharistie était comme un aimant qui attirait constamment Guadalupe ; elle avait le désir de correspondre à « la folie de l’amour de la Sainte Eucharistie » (Chemin n° 432).

			Accorde-moi, Seigneur, la foi qu’elle avait dans ces paroles de Jésus : Je suis le pain vivant descendu du Ciel. Si quelqu’un mange de ce pain il vivra éternellement (…). Celui qui mange ma chair et bois mon sang demeure en moi et moi en lui (Jn 6, 51.56). 

			Fais que le tabernacle soit aussi pour moi « un pôle d’attraction », et que je devienne « capable de rester longtemps en écoutant ta voix et en sentant les battements de ton cœur » (saint Jean-Paul II, Mane nobiscum Domine, n° 18).

			Seigneur, accorde-moi la grâce de m’émerveiller toujours plus, en considérant comme saint Thomas d’Aquin, qu’« en ce sacrement se trouve tout le mystère de notre salut » (Somme Théologique, III, q.88, a. 4c).

			

			Réciter la prière à la bienheureuse Guadalupe

			

		


		
			Quatrième Jour
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			Servir les autres avec joie

			L’exemple de Guadalupe

			Quand elle fut nommée directrice d’un centre de l’Opus Dei à Bilbao, elle écrivit à saint Josémaria : « Comme je suis contente de vous dire que la première ou la dernière place me conviennent tout autant. Servir le Seigneur me rend toujours heureuse. Je veux, avec lui, porter la maison sur mes épaules à tout moment » (ME, p. 77).

			La vie de Guadalupe est une magnifique invitation à nous ouvrir aux autres. Elle nous stimule à sortir de la commodité pour nous donner au service des autres (…). Elle nous aide à découvrir que la joie profonde et permanente n’est possible qu’avec le Christ (EP, n° 6).

			Elle regorgeait d’initiatives et d’activités pour aider les autres humainement et spirituellement (EP, n° 4).

			Un jour, au Mexique, épuisée par le travail, « elle montait lentement l’escalier appuyée sur la rampe et disait à voix très basse : « Je n’en peux plus, je n’en peux plus … ». À ce moment- là, elle dut sentir ma présence et commença à le monter rapidement tout en éclatant de rire, puis elle me dit : « Je t’ai effrayée, n’est-ce pas ? Ne me crois pas ! ». Puis elle s’occupa de moi avec le sourire, comme si de rien n’était » (ME, p. 187).

			

		


		
			Prière

			

			Seigneur, je te demande, par l’intercession de Guadalupe, d’insuffler dans mon âme ton esprit de service, qui t’a conduit à livrer ta vie pour nous sur la Croix. Fais que je sache dire comme Marie : Voici la servante du Seigneur, qu’il me soit fait selon ta parole (Lc 1, 38).

			Jésus, ta mission de service se résumait ainsi : Le Fils de l’homme n’est pas venu sur la terre pour être servi mais pour servir et donner sa vie en rançon pour la multitude (Mt 20, 28). Augmente en moi le désir de faire de ma vie un service généreux et joyeux à l’égard des autres.

			Je te demande de m’aider à vaincre mon égoïsme, qui rapetisse mon cœur et m’enferme dans une solitude amère et mesquine. Fais que je sois convaincu de cette vérité : « Plus tu seras généreux pour Dieu, plus tu seras heureux » (Sillon, n° 18).

			Aide-moi à comprendre – comme le dit le Pape François – que « tout être humain fait l’objet de la tendresse infinie du Seigneur (…), c’est pourquoi, si je réussis à aider une seule personne à vivre mieux, cela justifie déjà le don de ma vie » (Evangelii gaudium, n° 274).

			

			Réciter la prière à la bienheureuse Guadalupe

		


		
			Cinquième jour
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			Humilité, oubli de soi

			

			L’exemple de Guadalupe

			« Ce qui m’a le plus impressionnée chez Guadalupe est « l’oubli de soi ». Elle pensait constamment à Dieu et aux autres » (EP, n° 4).

			Elle était très attentive à notre égard, alors que nous commencions les cours de formation chrétienne. Nous nous sentions alors vraiment aimées. On était bien. On se rendait compte que son attention – par son écoute et son aide – envers chacune d’entre nous était telle, qu’elle ne pensait pas à elle (ME, p. 129).

			A Rome, en 1956, « elle a porté pendant plusieurs jours avec grâce et distinction un foulard noué autour du cou». Une personne qui était avec elle est entrée par hasard dans sa chambre : « Guadalupe m’a regardée avec surprise. Elle avait un pansement dans les mains. Je lui ai demandé ce qu’elle faisait et voici ce qu’elle m’a répondu : « Je soigne un grain de beauté ». Je me suis approchée et je fus sidérée. Elle avait un anthrax énorme et la peau terriblement irritée. Elle avait dû souffrir énormément et devait encore souffrir en ce moment ». Seules celles qui la soignaient étaient au courant. Elle voulait « passer inaperçue et n’inquiéter personne » (ME, p. 198).

			Après avoir participé à Madrid à une réunion avec saint Josémaria, elle nota : « Sa foi entraînait la mienne comme toujours. Je me rendais compte clairement que je n’étais qu’un instrument, une cruche en terre grossière, pleine d’agrafes… » (ME, p. 191)

			

		


		
			Prière

			Accorde-moi, mon Dieu, la grâce de t’aimer et d’aimer les autres pour toi, de m’oublier moi-même, comme le faisait Guadalupe qui « ne pensait jamais à elle ».

			Je sais que cet oubli de soi, par amour, est l’une des manifestations les plus claires de la vertu d’humilité, et que cette vertu est la condition et le fondement de toutes les autres. Apprenez de moi qui suis doux et humble de cœur, et vous trouverez le repos pour vos âmes, nous enseigne Jésus (Mt 11, 29).

			Délivre-moi, Seigneur, de l’obsession de moi-même et de mes affaires. Délivre-moi de tout ce que je possède : mon temps, mes plaisirs, ma raison… Fais que, comme Guadalupe, je sache prononcer souvent les mots « tu » et « vous »…

			Je désire pratiquer, avec ton aide, la formule que donnait saint Josémaria et que Guadalupe vivait avec joie : « Une bonne recette à t’appliquer : « Je ne me souviens pas que j’existe. Je ne pense pas à mes problèmes, car il ne me reste pas de temps pour moi. » – Travail et service ! » (Forge, n° 853)

			Réciter la prière à la bienheureuse Guadalupe

			

		


		
			Sixième jour
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			Sans peur face à la douleur et la mort

			

			L’exemple de Guadalupe

			

			Avant sa dernière opération du cœur, elle disait : « Je vais à Pampelune pour me faire opérer, je me remets entre les mains de la médecine parce que je dois le faire, mais je crois que je ne reviendrai pas. Je n’ai peur ni de la souffrance ni de la mort : juste, peut-être, de ne pas être suffisamment mûre » (ME, p. 254).

			Elle connaissait tous les dangers d’une telle intervention chirurgicale et sans la moindre hésitation, elle l’accepta en pensant que de cette manière elle pouvait être plus utile à l’Œuvre ; et elle ajoutait : « Si je ne m’en sors pas et que Dieu veut que je meure, aller au Ciel est encore mieux » (ME, p. 254).

			Elle était convaincue qu’elle ne s’en sortirait pas et elle était presque joyeuse de penser que Dieu pouvait l’emporter. Elle me disait : « Je suis entre les mains de Dieu : s’il veut que je guérisse, je serai très heureuse de continuer à vivre pour servir l’Œuvre… mais je serais très heureuse aussi de voir Dieu, d’être avec lui » (ME, p. 257).

			

			Peu de temps avant de mourir, le docteur Eduardo Ortiz de Landazuri, frère de Guadalupe, dit : « Ce jour-là elle a fait de nouveau un acte d’acceptation de la volonté de Dieu : “J’accepte la mort ou la vie quoiqu’il en soit. Je serais heureuse si je te rejoins rapidement, mais j’accepte tout … rester pour te servir… Comme tu voudras !” » (ME p. 264).

		


		
			Prière

			Par l’intercession de Guadalupe, je te demande, Seigneur, d’augmenter ma foi. Je dis dans le Credo : « Je crois en la vie éternelle ». La foi que Guadalupe avait pour cette vérité explique la sérénité et la joie avec lesquelles elle affrontait la mort.

			Avec l’aide de ta grâce, Seigneur, que je puisse voir la mort comme ce qu’elle est pour un chrétien : un simple « changement de demeure », « une bonne amie qui aplanira ton chemin » (cf. Chemin, n° 744 et 735).  C’est comme cela que Guadalupe avait appris à la voir. « Ne l’oubliez jamais – disait saint Josémaria – après la mort l’Amour viendra à votre rencontre ». (Amis de Dieu, n° 221).

			Je sais que pour cela, Seigneur, j’ai besoin d’être plus fidèle, de t’aimer plus, de vivre en union avec toi, de t’offrir mes petites et mes grandes souffrances avec l’espérance dont parle saint Paul : L’espérance ne trompe pas, puisque l’amour de Dieu a été répandu dans nos cœurs par l’Esprit Saint qui nous a été donné (Rm 5, 5).

			Je te demande aussi que cette espérance m’encourage à imiter l’abandon de Guadalupe à ta volonté, sans avoir peur ni de la vie ni de la mort, prêt à travailler avec joie tout le temps que Dieu me donnera de vivre.

			Réciter la prière à la bienheureuse Guadalupe

		


		
			Septième jour
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			Cultiver l’amitié

			

			L’exemple de Guadalupe

			

			Quand j’ai fait la connaissance de Guadalupe, j’ai été impressionnée par sa simplicité, son accueil qui inspirait confiance, et son amitié si profonde… Nous pouvions dire à l’unisson, sans avoir peur de nous tromper, que Guadalupe était notre amie (ME, p. 128 et 129).

			 Au début de son séjour au Mexique, je me souviens très bien que Guadalupe était tombée très malade : elle avait une infection et le paludisme. Elle avait une fièvre très élevée et je fus chargée de la soigner. J’étais avec elle pratiquement jour et nuit. Je peux vous assurer qu’elle n’a pas fait une seule fois allusion à sa maladie. Elle était comme distraite, pensive… Et quand elle arrêtait de penser, c’était pour me demander laquelle de ses amies était venue pour parler avec elle, et qui s’était occupé d’elle puisqu’elle ne pouvait pas le faire elle-même (ME, p.167).

			L’infirmière qui s’est occupé d’elle durant les dernières heures de sa vie a écrit : « À un moment donné, malgré sa difficulté à parler, elle s’est adressée à moi et m’a dit : “Fais ce que tu dois faire et ne t’inquiète pas. Sois tranquille parce que tu as fait ce que tu as pu. Je vais me souvenir beaucoup de toi (au Ciel)” » (ME, p. 277).

			

		


		
			Prière

			Jésus, toi qui nous as offert ton amitié – Vous êtes mes amis, si vous faites ce que je vous commande (Jn 15, 14) –, fais que, chaque jour, j’essaie de te ressembler de plus en plus afin que mes amitiés soient le reflet de ta charité.

			Aide-moi, Seigneur, à avoir un cœur grand comme celui de Guadalupe, capable d’avoir beaucoup d’amis, de leur donner une affection sincère, une générosité sans limite et de les aider humainement et spirituellement, sans renoncer aux sacrifices. 

			Seigneur, j’aimerais aimer tout le monde, sans distinction, comme l’a fait Guadalupe. Je te demande pour cela d’avoir un cœur capable d’accueillir avec joie tout le monde, d’écouter avec affection, de comprendre et de pardonner, d’encourager et de communiquer ta joie et ta paix.

			Fais que dans mes amitiés, la vraie charité dont parle saint Jean soit toujours présente : Nous devons aimer non pas avec des paroles ou des discours, mais par des actes et en vérité (1 Jn 3, 18). Que mon amitié soit sacrifiée et qu’elle se manifeste dans ces petites choses qui rendent aimable et joyeux le chemin chrétien des autres sur la terre.

			Réciter la prière à la bienheureuse Guadalupe

			

			

		


		
			Huitième jour
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			Illuminer le monde 
avec la lumière du Christ

			

			L’exemple de Guadalupe

			

			Quand j’allais parler à Guadalupe j’avais l’impression d’être dans une pièce obscure qui s’illuminait grâce à ses paroles. Sa façon de me parler m’allait droit au cœur (ME, p. 141).

			Pendant un certain temps, Guadalupe fut directrice d’une résidence d’étudiantes à Madrid. « Ce qui la touchait le plus c’était de voir les filles se rapprocher de Dieu et approfondir leur foi. Son visage s’éclairait quand l’une d’entre elles – surtout si elle avait quelque réticence – se rapprochait du sacrement de réconciliation ; ou quand une autre lui parlait de son désir d’en faire davantage pour Dieu et pour l’Église ». (ME, p. 88)

			Je la vois encore vive, remplie de force et de joie, toujours avec un sourire franc, faisant activement de l’apostolat. La quantité de filles et de dames qui parlaient avec elle était impressionnante. Après ses causeries, elles étaient touchées et nourries (ME, p. 144). Elle arrivait à faire douze cercles par semaine pour la formation chrétienne de femmes, jeunes et plus âgées. (ME, p. 120)

			Dans une lettre, Guadalupe écrivait à saint Josémaria : « Père, vous me connaissez : s’il y a une passion qui me domine, c’est bien celle de l’apostolat. Je crois que j’en suis de plus en plus heureuse » (ME, p. 213).

			

		


		
			Prière

			

			Seigneur, je te demande d’obtenir la grâce d’imiter la joie et le désir ardent que Guadalupe avait pour rapprocher les autres de Dieu, sa passion principale. Aide-moi à transmettre la lumière et la chaleur du Christ à toutes les âmes que je rencontrerai sur mon chemin. Que cet appel que nous a adressé Jésus quand il a contemplé avec compassion les foules, résonne dans mon âme : Voyant les foules, il eut pitié d’elles parce qu’elles étaient abattues comme des brebis sans berger. Il dit alors à ses disciples : « La moisson est abondante et les ouvriers sont peu nombreux, priez donc le maître de la moisson d’envoyer des ouvriers pour sa moisson » (Mt 9, 36-38).

			Fais que je comprenne, comme Guadalupe, ces paroles de saint Josémaria : « Il faut que tu sois « homme de Dieu », un homme de vie intérieure, homme de prière et de sacrifice. – Ton apostolat doit être un débordement de ta vie ‘en dedans’ » (Chemin, n° 961).

			Donne-moi la force, Seigneur, de vaincre les excuses qui m’empêchent de vivre cet aspect fondamental de la vie chrétienne : l’appel à l’apostolat. Fais que je prenne au sérieux ce que le Christ attend de nous, les chrétiens : Vous êtes le sel de la terre… Vous êtes la lumière du monde… De même que brille votre lumière devant les hommes : alors en voyant ce que vous faites de bien, ils rendront  gloire à votre Père qui est aux cieux (Mt 5, 14-16). 

			

			Réciter la prière à la bienheureuse Guadalupe

		


		
			Neuvième jour

			[image: f06%20retocada.jpg]

			Toujours joyeuse

			

			L’exemple de Guadalupe

			

			Ce qui a fortement retenu mon attention, c’est son sourire permanent. Guadalupe riait énormément et elle était toujours souriante. Je ne l’ai jamais vue le visage sérieux ou inquiet (ME, p. 236)

			Au Mexique, les résidentes ont composé une mélodie, une « chanson mexicaine » dont voici le refrain : « Le rire de Guadalupe est plus contagieux qu’une grave maladie / elle est attentive à toutes et on a envie de lui téléphoner tous les jours » (ME, p.123).

			J’entends encore sa voix cristalline et son rire franc : « Bonjour, comment vas-tu ? » Je la vois descendre l’escalier en disant cela (ME, p. 142).

			A chaque fois que je pense à elle, j’entends son rire, malgré le temps qui passe. Guadalupe était un sourire permanent : accueillante, aimable, sensible. Quand on voit ce genre de personne pour la première fois, on a l’impression de la connaître et de l’avoir fréquentée depuis toujours. Elle inspirait confiance dès le premier instant (ME, p. 142).

			La personne qui l’a veillée le soir de sa mort disait qu’« elle continuait à sourire tout en dégageant une paix très particulière » (ME, p. 227).

			

		


		
			Prière

			

			Jésus, lors de ses adieux dans la nuit de la dernière Cène, a promis à ses Apôtres : Je vous reverrai et votre cœur se réjouira ; et votre joie personne ne vous l’enlèvera (Jn 16, 22). Saint Paul encourageait les Philippiens : Soyez toujours dans la joie du Seigneur ; laissez-moi vous le redire, soyez dans la joie. Le Seigneur est proche (Ph 4, 4-5).

			La Sainte Ecriture affirme : La joie du Seigneur est notre rempart (Ne 8, 10). Et saint Augustin s’exclame : « Toi Seigneur, tu es la joie. Et la vie heureuse, la voilà : éprouver de la joie pour toi, de toi, à cause de toi. La voilà et il n’en est point d’autre » (Confessions, 10, 22, 32).

			Seigneur, je vois clairement que tu nous veux heureux, parce que la joie est le rayonnement de l’amour, l’essence de la vie et de la sainteté chrétienne.

			Je te demande par l’intercession de Guadalupe de m’aider à combattre les obstacles –surtout l’orgueil et l’égoïsme – qui ternissent ma joie et celle des autres. Donne-moi la grâce d’imiter Guadalupe qui a vécu merveilleusement ce conseil de saint Josémaria : « N’oublie pas qu’il est nécessaire d’avoir des visages souriants à ses côtés » (Sillon, n° 57).

			

			Réciter la prière à la bienheureuse Guadalupe
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